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Mélanges

Bain pour rendre le ciment et autres
matériaux inattaQubles aux

acides

Ce hain est obtenu en itèéangeant
itimement de l'amiante fire en piou-
tire impalpable, avec unse solution épais-
se et silicate de soude industriel, le
ioints n calin possible. Ou triture l'a-
Imitite atvt( inte petite quantité de si-
liente, le tnnière. A obtenir une pite,
laquelle est ensuite diluée datis une niou-
velle quantité le siliente dissous. Ou
obtient un produit lui, appliqué ait
pinciau n deux ot trois couches, pro-
lège les surfaces du ciment contre tout
liquide ou vapeur acide. Avec ce bain.
'on peut nussi préparer uti timortier qui
srt A jniindlrt' les Iriqiies en grès ver-
ni ; les murs et eloisotîs ainsi obteiuts
mont inattaquabl ux n eile la b plus
totutettiré.s.

La suie comme engrais pour les
rosiers

tn lit la iiépiid ai pirintemips sur les ui
gions dii potiger, sur les prés pour les
débarrasser Ie la iioutsse, sur les cé
it'nls d'nuttue, et, liar-tlessuis la nei
ge, sur les jeunes looutsses de trèfle où
elle fera, merveille, et enfin una el' furmle
tut eigrais liquide pour les rosiers tu'uit
haiîrse trop loigte'uiips dans la îInlé'mle
ît'i'rt. sans la fumer suffisamment.

hlour cela, mettez lit muie dans uit
itt sac et jetez ce salc dais un ba-

qiuîet d'eaut pendant quelques jours.
Qi:tld l'eau auria !a couleur brun clair.
vous donnerez titi léger labour à lau cor-
btille, %ous ménagerez une cuvette :au -
tour de chaque pied et vous y verserez
a volonté l'eau le suie et question:
ie- t'raignez pas d'en mettre trol et
jusqu'A ce quie le sol tie l'absorbe plus.

En pîr'ocl:t.iat le cette manière atu lé
lotit de la végtétation, les feuilles des
i.nsiers deiendront d'unîî beau vert fun
o. les pîouisst's seront fortes et donne
iout deo belles fleurs.

L'engraissement des:écrevisses
L' "Eleveur" nous apprend de quelle

imanière on s'y prend, a Itoiei, pour pro-
duire des écrevisses tout à fait sile.
eulentes, et très réputées. 0Ii inst: alle
des façons de rayons superposés sur
lesquels on dispose des tUilliers di o.'.
tits plots en terre communiquant entre
eux par ui conduit où circule incess:in-
Ilent de l'eau fraicle. Dianus chaque

pot, une se\le écrevisse : A deux. elles
se battraiieîit, au détriment de leur en-
graisseiment. Oi les parque en nai.
et chaque jour on les nourrit avec tdui
pain et du mais. A ce régime elles en-
graissent très vite, et aequièrent une
saveur excellente. Cette méthode pa-
ralt donner les meilleurs résultats.

Pommes de terre nouvelles en con-
tre-saison

M. Sclhrib:ix constate que des pom»-
mes de terre maintenues datns un mîi-
lieu légèrement frais, tel que terre,
tourbe, sable. développent le petits
tubercules, sans émettre de pousses au
dehors.

Dans une caisse en bois, remplie de
terre légèrement humictée, M. Scliri-
baux a planté, a 4 poluce. de jprofon-
deur, vingt gros tubercules diin poids
total de i7 lbs, et ne leur conservant
que l'oeil terminal. Dix mois après la
plantation, la caisse fut vidée : elle con-
tenait 8) jeunes tubercules, pesant en-
semble 21/. soit /j du poids des mères.

Voilà titi moyen d'obtenir des pon-
ies nouvelles qui est A signaler, quoi-

qlle peu économique. Il est regrettable
que l'on ne dise pas les époques où l'ex-
périence a été faite et dans quelles con-
ditions de température et de lumière ont
été placés les tubercules en expérience,
ce que le savant directeur de la sta-
tion d'essais de l'Institut agronomique
a dû certainement indiquer, car les
pommes de terre enterrées dans du sa-
bIle frais, de la tourbe, etc., donnent
certaiieient des pousses au delors,
dlans les conditions normales.

Conservation des cordages indus-
triels raSoudure de l'aIer avec lu-même et

avec le fer ou la fonte
La bonne conservation les cordages

est une importante question d'humanité.
Que d'existences sont, chaque jour, sus-

iendues à des bouts de corde sur toit-
tes sortes d'échafaudages ! Or, le chan-
vre est rapideinent attaqué par l'atnos-
phère, tion seulement sur les chantiers,
mais eitetre dlaits les endroits où l'ot
emmagasine les cordages. Pour leur
donner une inaltérabilité relative, le
meilleur procédé paraît consister A les
faire tremper, pendant quatre jours,
dans un bain contenant 18 grains de
sulfate dle cuivre par pinte, puis A les
faire sécher ; les insectes parasitaires
et voraces ont horreur dii chanvre ac-
:,iîiondé à cette sauce.

Il convient ensuite, pour compléter
l'opération, de savonner oit de goudron-
ier les cordages.

l'our goudronner, on les fait passer
lentement dans uit bassin de goudron
bouillant, puis on les étire au travers
d'un anneau qui les comprime et qui
exprime l'excès du goudron. Oit les fait
ensuite sécher A l'air.

Le goudron a l'effet de durcir un peu
la matière et de la rendre difficile à
nouer. Le savonnage vaut mieux : il
s'opère et trempant les cordages dans
tuie eau contenant de 4)0 A 100 grains
de savon par pinte. Il se forme, dans
cette opération, par combinaison avec
le sel de cuivre préalable, un savon cui-
vreux qui enduit bien les libres, les pé-
nètre et leur laisse une élasticité plus
grande que dans l'autre méthode.

Rentrons dans le domaine tout A fait
pratique du formulaire métallurgique,
eni empruntant A lit "Chronique indus-
trielle" l'utile indication ,d'une composi-
tion spéciale qui permet de souder l'a-
cier avec lui-néne et avec le fer, pro-
blême toujours difficile. On prépare,
selon l'indication libéralement donnée
par M. P. Herzog, de Peterswaldau,
une poudre composée de 1 livre de bo-
rax, 2 onces et un quart de sel atmo-
niac, 2 onces et un quart de prussiate
dle potasse, 1 once et il huitième de li-
maille de fer non rouillée ; 011 pile et
on mélange bien le tout dans un mor-
tier, et oit le verse dans un creuset en
tôle ; oit ajoute alors de l'eau, de façon
à obtenir une bouillie épaisse, et on pla-
ce le creuset sur tit feu de bois, en re-
muant constamment. La matière extrai-
te du creuset, après refroidissement,
ressemble à de la pierre police, veinée
de vert et de gris. On la laisse refroi-
dir, on la pulvérise et on s'en sert à
chaud, pour le soidage des pièces, sui-
vant les métuthodes opératoires connues.
Des tiges de piston, de 2 pouces et demi
le diamètre, ont pu étre soudées ainsi,

d'une facon durable.
Pour la fonte, voici ce qu'il faut faire:

Par suite de la faible affinité entre la
fonte et l'étain, il est difficle de trouver
une soudure simple et efficace ; la mC-
thode suivante peut être recomman-
dée : après avoir bien nettoyé les faces
des parties A joindre, on les frotte avec

uie brosse pi fill de laiton. juosqu'àc"
qu'elles deviennent com1plètemieit jaui-
ts, oi pour ainsi dire plaquées à sece de
laiton, réstullat auquel ont arrive très
vite. Ces surfaces enduites de laiton
peuvent ailors être jointes aiti moyen de
la soudiure eni étain ordinaire aussi bien
que si les deux fragmieits l étaient ent
laiton.

Le miel comme remède dans les
maladies des yeux

Un journal anglais rapporte qu'une
datine, Agée de 58 ans, (-tait atteinte.
d'après l'avis des iédecins, <le la ca-
taracte, et elle devait étre opérée ; sa
vue redevint bonne après avoir. par
trois fois, laissé tomber dans soit mil
des gouttes de miel pur et frais, après
avoir auparavant nettoyé les papiè.
res. Un journal agricole américain re-
cominande le miel comme uit des re.
mèdes reconnus les meilleurs dans les
inflammations les yeux. On verse quel.
ques gouttes le miel liquide dalnis une
cuillère à café remplie d'eau eiauide,
on dissout bien le mniel aec le doigt
et on laisse tomber trois A quatre gouit-
tes dans l'oeil, quatre ou cinq fois par
jour. Après quelques minutes de repos,
on essuie le liquide qui se.ser:iit répai
du sur le visage et les pîutîpières, tni
salis essutyer les cux. Ce moyen sufli
ra pour guérir l'inflammation des yeu\
eni quelques jours.

BON A SAVOIR
Quand les sculptures d'unit bois très

noir deviennent sales, frottez-les avec
une brosse propre imbibée d'huile de
pétrole. L'odeur s'en va bien vite et le
bois devient beau.

Les chats ont souvent été caese dn-
voir répandu une maladie vontagieiuse.
ls vont dans une chambre où est un
malade atteint d'ine de ces italal ies,
et s'esquivant, ils rentrent dans unîîe
maison où les enfants leur font des ca-
resses. Les maladies coiitagietses se
propagent très souvent de cette imaniè-
re.

Quand vous lavez des bas noirs pour
la première fois, servez-vous dl':bord
d'une forte sattiure et laissez-les sé-
citer. Lavez-les de nouveau dans 'lle
satinure moinis forte et rineez à l'eau
claire. Vous pouvez être certain( que
les bas coiservceroit lute bonne coti-
leur.

Ne forcez jamais tni enfant a isait-
ger ce qu'il n'aimîe pas. Il n'y :1 pas ie
doute qu'un enfant, ainsi que les granî-
des personnes, n'aiment pas certains
:iliments. La preuve, c'est qu'ils ai-
ment mieux se passer d'un repas, queio'
de manger une nourriture qu'ils n'ni-
nment pas. Il faut toujours respecter
leur goût.

La piînune contient unt plus gradt
percentage <le phosphore que tous nos
autres fruits. C'est pour cette raison
qu'elle constitue une des nourritres
les plus saines, pour la btine raisoi
que le phosphore est esseitiel nut re-
nouvellement des forces dit eerveau <'t
de l'épine dorsale.

Beaucoup ignorent que le sel est aus-
si nécesaire A notre constitution. Qui-
le sucre A notre palais. On devrait ent
manger fréquemment ; ce qti'il y en a
dans notre nourriture quotidienne. n'est
pas suffisaute. Beaucoup d'animaux
font de grandes distances pour obtenir
une nourriture plus saline. Ceci démon-
tre que le sel est nécessaire à la vie ani-
male.
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